
3ème dimanche de l’Avent  
 

Samedi 12 et Dimanche 13 décembre 2020     

Chant d’entrée : « Aube nouvelle »  
 

1) Aube Nouvelle dans notre nuit : 

Pour sauver son peuple, Dieu va venir. 

Joie pour les pauvres, fe te aujourd’hui : 

Il faut pre parer la route au Seigneur. (Bis) 
 

2) Bonne Nouvelle, cris et chansons : 

Pour sauver son peuple, Dieu va venir. 

Voix qui s’e le ve dans nos de serts : 

Il faut pre parer la route au Seigneur. (Bis) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (1, 1-8)  

Il y eut un homme envoye  par Dieu ; son nom e tait Jean. Il est venu comme te moin, pour rendre te moignage a  la Lumie re, 
afin que tous croient par lui. Cet homme n’e tait pas la Lumie re, mais il e tait la  pour rendre te moignage a  la Lumie re. Voici 
le te moignage de Jean, quand les Juifs lui envoye rent de Je rusalem des pre tres et des le vites pour lui demander : « Qui es-
tu ? » Il ne refusa pas de re pondre, il de clara ouvertement : « Je ne suis pas le Christ. » Ils lui demande rent : « Alors qu’en 
est-il ? Es-tu le prophe te E lie ? » Il re pondit : « Je ne le suis pas. – Es-tu le Prophe te annonce  ? » Il re pondit : « Non. » Alors 
ils lui dirent : « Qui es-tu ? Il faut que nous donnions une re ponse a  ceux qui nous ont envoye s. Que dis-tu sur toi-me me ? » 
Il re pondit : « Je suis la voix de celui qui crie dans le de sert : Redressez le chemin du Seigneur, comme a dit le prophe te 
Isaï e. » Or, ils avaient e te  envoye s de la part des pharisiens. Ils lui pose rent encore cette question : « Pourquoi donc bap-
tises-tu, si tu n’es ni le Christ, ni E lie, ni le Prophe te ? » Jean leur re pondit : « Moi, je baptise dans l’eau. Mais au milieu de 
vous se tient celui que vous ne connaissez pas ; c’est lui qui vient derrie re moi, et je ne suis pas digne de de lier la courroie 
de sa sandale. » Cela s’est passe  a  Be thanie, de l’autre co te  du Jourdain, a  l’endroit ou  Jean baptisait.  

 

Samedi 12 décembre : 16h - Mazerolles 
 

Dimanche 13 décembre : 10h30 - st Martin - Pons                        
Paul Sorlut 

Lucette Bourron 
Annette Arnaud 

Solidarité paroissiale Noël 2020 
 

En préparant mon réveillon, je prépare aussi celui d’un pauvre … Chaque dimanche de l’Avent, des paniers au 
fond des églises pour confectionner des colis de Noël. 
(denrées non périssables, jouets, cadeaux …) 
Paniers offerts dans le plus grand anonymat pour des familles et des personnes qui sont en précarité et de plus 
en plus pauvres. 
Tous heureux de partager pour un Noël heureux et plein de compassion. 

Chant de communion : «  En mémoire du Seigneur. »  

1 - En me moire du Seigneur qui nous a rompu le pain, 
En me moire du Seigneur, nous serons le pain rompu 
 

Pour un monde nouveau, pour un monde d’amour... 
Et que viennent les jours de justice et de paix ! 
 

2 - En me moire du Seigneur qui nous a donne  son sang, 
En me moire du Seigneur, nous serons le sang verse  
 

3 - En me moire du Seigneur qui a fait de nous son corps, 
En me moire du Seigneur, nous serons son corps livre  

Chant d’envoi : « Peuples qui marchez »  
 

Peuples qui marchez dans la longue nuit, 
Le jour va bientôt se lever, 
Peuples qui cherchez le chemin de vie 
Dieu lui-même vient vous sauver 
Peuples qui cherchez le chemin de vie 
Dieu lui-même vient vous sauver 
 

Il est temps de lever les yeux  
vers le monde qui vient, 
Il est temps de jeter la fleur  
qui se fane en vos mains. 

Masque obligatoire, gel hydroalcoolique, distanciation, s'installer au fur en à mesure vers l'avant de l'église afin 
d'éviter tout croisement, s'asseoir sur les chaises du milieu marquées d'une décoration de Noël. Merci de respec-
ter les distances et les consignes sanitaires. Protégeons nous et préservons dignement nos Eucharisties. 

Père Philippe  



Mardi , mercredi, jeudi et vendredi à 18h : Messe en l’église st Martin - Pons 

Samedi 19 décembre à 16h : Messe en l’église st Sever de Saintonge 

Dimanche 20 décembre à 10h30 : Messe internationale en l’église st Martin de Pons 

site web : www.paroisseponsndr.fr 

Fraternité Pastorale probatoire : Céline, David, Elzbieta, Francine, Gislaine, Maud, père Philippe. 

Restez éveillés ! 
 

Dans l’actualite  du monde, les sources de de solation ne manquent pas. La pande -
mie dont on ne voit pas le bout, le confinement dans plusieurs pays limite nos acti-
vite s, nos projets, nous plonge dans une incertitude sur ce que nous pourrons faire 
dans un avenir proche, peut provoquer inquie tude voire angoisse.  
A cela s’ajoute le de ce s d’e tres chers, l’instabilite  politique avec des processus e lec-
toraux insatisfaisants et/ou remis en cause, la violence des attentats contre un pro-
fesseur ou contre de simples croyants en prie re a  Nice, l’assassinat d’enfants a  
l’e cole au Cameroun… La division entre chre tiens en France sur la façon de re agir a  
la limitation des liberte s ajoute de la souffrance la  ou  nous avons besoin de nous 

soutenir et d’e tre unis pour revenir a  l’essentiel de la foi chre tienne. 
 

Comment vivre cette période ? 
Dans une interview re cente dans La Croix Hebdo, Marion Muller-Colard, the ologienne protestante, comparait le confine-
ment de mars et la pe riode actuelle au passage d’un sprint a  une course de fond. De fait, nous avons a  entrer dans un com-
bat spirituel pour lequel l’endurance et la perse ve rance sont particulie rement requises. Le premier jour de ce re-
confinement en France, la parole de Dieu en St Paul aux Ephe siens propose e dans la liturgie e tait particulie rement adap-
te e. « Puisez votre e nergie dans le Seigneur, et dans la vigueur de sa force ! Reve tez l’e quipement du combat donne  par 
Dieu… En toutes circonstances, que l’Esprit vous donne de prier et de supplier. Restez e veille s, soyez assidus a  la suppli-
cation pour tous les fide les… » (Ep 6,10-18) Pour ce marathon, nous avons besoin de puiser profond dans les forces spiri-
tuelles qui sont les no tres.  
 

Quelles sont nos ressources pour ce combat ? 
St Ignace nous invite a  prier davantage lorsque nous traversons des pe riodes de de solation. Il est possible que nous 
soyons amene s a  jeu ner d’eucharistie sacramentelle… Or la dimension eucharistique de nos vies n’en de pend pas. De ce 
fait, nous pouvons vivre nos journe es et nos activite s habituelles comme le mouvement d’offrande dans lequel le Christ 
nous invite a  entrer a  Sa suite. Je sus lui-me me retrouvait son Pe re dans la prie re et il cherchait l’inspiration pour son agir. 
La prie re est le lieu par excellence ou  puiser la force et la paix. Nous pouvons nous sentir secoue s, ballote s, inse curise s, 
comme les apo tres dans l’e pisode de la tempe te apaise e. Mais cela ne doit pas nous faire oublier que la force de l’Esprit 
est avec nous et en nous par notre bapte me.  
St Ignace nous invite a  demander la consolation, la venue de l’Esprit consolateur, que nous pouvons demander pour nous-
me mes et pour ceux et celles qui en ont besoin autour de nous. En effet, comment pourrons-nous tenir sans la force de 
Dieu ? « Dans toutes nos de tresses, il nous re conforte ; ainsi, nous pouvons re conforter tous ceux qui sont dans la de -

tresse, gra ce au re confort que nous recevons nous-me mes de Dieu » (2Co1, 3). 
L’invitation est aussi faite de veiller, de nous exercer a  la garde du cœur. Cela veut dire ne pas lais-
ser la de solation, l’esprit de de couragement engendre s par les mauvaises nouvelles, la peur, 
l’amertume nous envahir et prendre le dessus en nous. Comme le rappelle le pape François dans 
l’audience du 4 novembre sur la prie re : « Une prie re perse ve rante produit une transformation 
progressive, elle rend forts dans les pe riodes de tribulation, elle donne la gra ce d’e tre soutenus 
par Celui qui nous aime (…)  
La prie re a le pouvoir de transformer en bien ce qui, dans la vie, serait autrement une condamna-
tion : la prie re a le pouvoir d’ouvrir un grand horizon a  l’esprit et d’e largir le cœur.» Enfin, St 
Ignace nous recommande de ne pas changer nos de cisions prises en temps de consolation. Cela 
veut dire faire ce que nous pouvons, dans la mesure du possible : garder les activite s, les rythmes, 
et le travail que nous avons a  faire en discernant ce qu’il convient de reporter et ce qu’il convient 
de continuer. 

 

Christine Danel, religieuse Xavière 


